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Un professeur
11 arrivait assez fréquemment en retard

à ses cours et s'en excusait simplement
auprès de ses élèves. Un après-midi il
arrive essoufflé et leur dit : « Je viens
tle prendre la tasse chez mon ami X.
d'où mon retard. » A la leçon suivante, il
interpelle un élève en ces termes :

— Répétez-moi succintement ce que je
vous ai dit à la dernière leçon.

— Vous nous avez dit, Monsieur le
professeur, que vous aviez pris la tasse
chez votre ami X...

— C'est bon, c'est bon, et après

Au tribunal
— Etes-vous mariée
— Non.
— Fiancée
— Je ne sais pas.
— Exprimez-vous clairement.
— C'est que vous voyez, Monsieur le

président, la chose est ainsi : si je ne
suis pas condamnée à plus de six mois,
il me prendra ; si c'est davantage, qu'il
m'a dit, ça lui sera trop long d'attendre.
Comme ça. je ne sais pas encore si je dois
vous répondre oui ou non

Le père et le fils
Un papa, comme il y en a trop peu,

passait souvent ses soirées à côté de son

garçon et lui aidait à faire ses leçons. Vint
un soir le tour du catéchisme, avec la
définition de Jésus et de Dieu le Père.

Or, l'enfant lui demanda entre deux
bâillements :

— Ainsi, papa, Jésus est assis pour
toute l'éternité à la droite de son Père

— Mais sans doute.
— Oh alors, il doit bien s'ennuyer

Précocité

Toto, dix ans, s'approche de Lilie, huit
ans, qui saute à la corde :

— Prête-moi ta corde, dit Toto.
— Oui, je veux bien, mais tu me

donneras de tes noisettes.
— Après.
— Non, avant Ah, tu sais, je connais

les hommes

Contre l'insomnie
Le député X était malade :

— Comment va ce cher ami X, demandait-on

à son docteur
— Mais je le trouve beaucoup mieux :

l'appétit reprend, les forces reviennent ;

il n'y a plus que ces malencontreuses
insomnies que je ne parviens pas à vaincre...

Si au moins on était à l'époque de
la session

— Eh bien
— Hé oui, je

séance, parbleu
le ferais porter en

Pensée féminine
11 y a quelque chose qui console une

femme de vieillir, c'est de voir vieillir
ses amies.
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